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l8 perte ргшвйм allemands : sortira la Russie
Ùè-s 1, premiè. ? D is que la Rus- U 24, que la Russie ne pourra ccfo-

*U avait с airem-nt laisse entendre.'(seiiier à Ii Serbie d'accepter les

s м',- И
ë:ve e

Rome, 42, T H H.— L'imposante cé-

rémonie du cGi»fofiâêft(efît de Sa &aiùteté
Die XI eut Îî*a Шег .Montée sue ia «sedrn

g- g atoria» précédée par un nombreux

o.&nège; et ru milie'ô des acebmations,
9a ВйШ * ! to p© fendit à .'Hôtel Pontifical

mission ai

est attendue ce soir en notre ville

3 De pourrait dëp.'curéi pas- jconditions de l'Autriche; autrem nt

ii preJençe de n iiîpi ï sans jeib d«?l8ndraR sa ra^s^b. Le même

plir^sè' qpéTAu! iehç-Hoqgrie pre-
'

jdiir iî revenait à -à charge. Sir «A

feîMaii êrtMtir hdnlre tô РегШ"; !Grey lui a dit nu «an État qui ас-

avmt ciic ait provo-j'eepterait de paivilieâ ешфfions
ctersbourg. Les précau-j cesserait d'être u i Etat indépen-

Щ Qui il, i um :■ d'annoter :

ApéircSle Ce n'est

1 Allemagne
cation de Pcîm sbourg. Les prec
1кэая .miiiàatQeé prises parle
vci ne tuant cm Czu en réponse a 1 « ue sero.it ires deci

la mobilisation austro-hongroise \pas un Etat mi sens européen du

ét ient dénoncées par Berlin com- l'mot, c'est une bande de brigands. »

Шс ttrté bPeu^d DeR inteaiio?^ I eir E. Greif (jusant encore que « le

agressives de la .Russie ctiutre ГлЬ j danger d'Une gcîehe européenne*
iemagii'. La Wiliiemstrasse JAisi>ir|au ейs dû l'Autriche envahirait le

^oRptièr fdu-ês . }.v» fcenUiit. - jù 1M e «•.rh'et deviendrait ininii-

aicdlatj-on eulrt? Vienne :t Rrlgs adr Lient a>, le к iser en jubile en -des

auxquenes, su» t mm tive и »и f «■ n Cela arrivera sûrement.

D'après les fénâsigneïitenis de

source certaine, Youssouf Kêmal

bey, Cuffîmlssahe aux affaires étran-

gères, et les meîr.&rss d® la mis-

sîân kêmaisste, en route pSur

l'Europe, arrivefôfitj ti le temps

Le enrdiùal-dracife itîi. y^s-a la tiare :
gg| favorable, ce soir ей rtStfe

où e 1-3 dit la messe, ьёз ей®ors de îa

chapelle Sixtine se fi-ent entendre pen-
i_ . .

>t tente la eeremonie.

E. (.ну, s'enit b.q --ti t acii - j.ichit I i*Jus la H lia 1С se montre ConCl-

îa i ; г fiéci 1 i titihe et iPl RdsSîç | h Et 1 .IrtsiStaut potîi qii u-.

sous le laliaCicUx pietexte-que icjtiouve un coai^-dn.iis epiré l'Au-
ог не 1 Ici 'Se bi , plus i A leuid-

À ô èè "m^luticot i Laiisi-cunte. :.tçqnfliit au-tro-sçroe -..levait èllrlo-

calise. Et pat Uûe fcioguiièié СОП-

trAd.icîtottî йрв ^éuej.atiaajll elfe* |2$ jui Lt, M. de Pourtaiès mande

même le cordbt, !« .t: 0 -lu;;s la |quc M S-sUiioW t е^ппаЧ qn И

qui/rM чз et. л posai u . oui-с me- IL ut .m ri «atistaclio.» aux uc-

vitabîe U'V guerre otre>' Ad-; nia-1 antriciiieiiues . yaut tsuil a

gtîe et ia Russie, Л èeit dei ulê» с |.L _po'iiistiit-- des auteu,.S de 1- ai-

HeHiiviia.lt ici liioili аЬ Неш .f- ReOtuL Mais Ы Russie n'e p ut ad-

cil en faveUî e la Scibie. |mettre 1 :b -xigences qui diîrëtft un

N n nui e, i dle.iiague 1 issait : caractère d. empiétement sut la

. пои !- o»t ii^mieuieut 1 direction souveraineté s;• be. Eli ' demande

le if-ore a son £ui Riant л e i ur adoucissement, et pour en àr-

i », se contentant u dans 1 iVef â Ce le^u td, ia COOpël'Btinii
ia _ jiilissa ou ofiïéinuscui lit Ai il j toutes !éa p'uissanëes y -Compi'i ■?

й oâi îir de la déclaration degu. rre l'Alieai .gde. Â oerilu, orf ne de-

de l'Autriche aux Seibés, celle-ci mord раз du thèuë pfécon^u

rentre dans le rang. L Aiiem igue i Pto sonne ne do.t se niêlcr du cou-

se place immédiat mmit au рк> Iflit entre i'Autiiohe; et ia.perbie, ét

mier plan. C'est de -t aou i'àud i-1si « Russie persiste dois les pre-

elle qui demande compte a ta Rus-1paratils militaires qu 'elle tait cou-

sie de ses préparatifs militaires, Stre i'Autiiche# l'Allemagne sera

qui lui adreSSe sbiiiiiiatîdûs et idti-1 contrainte d lesconsidérer comme

îriatum, qui, fin-Louent, 1111 de- /dirigés contre elle. Dans la depè

clart; 1д guerre. P ; 1 г i 1 le attitude clie a Pou? Lies, le chancelier dit

pourrait, à bon. droit; s muleг ex I nettement qu-з les préparatifs rus-

tradrrbaH^tg uialà /IClRult 1/ ■.diàe'iâës eiHiaiu^roid 1 mobilisation al-

й ; k '-cution d'un ;.dan bien anête Jlemande et que celle-g-j «bigaifle li

ïinjù, le 6 j- il ..dans la « délit) - Jguerre qui devra être dnigee a ia

ration d'auto!lies militaires»-tenue|L:
ar contre la Russie -:t contre la

à Potsdàiii, Un eàanimaM leà mo -|F; ah.ee » (I)
dàlitês de ia guerre contre la Rus

sie. Tons les documents suirâs-

queirts glu rëcueii éiapiss-
SeHl pliTtiiptoirement que l'A le

magne, sous prétexté qu'elle ét -it

menacée d'encerclement, ne cher-

chait que P< guerre со-: tre Ь Rus-

sie et la France N'étaît-élle pas

C&nvaihétie, d'ailleurs, qu'ell avait

tous les atouts en main et qu elle

devait profiter du moment pou*
entamer la «guerre prevejitive » ?

l e prince Liehnowsky écrivait le
16 juillet au chancelier que sir t.

Grey lui avait assuré qu'on ne

songeait pas en Russie à faire la

guerre et que son cousin В nken-
dorff lui avait dit la même chose.

Jagow lui répond, le 18. par une

?e!tr - pa>tii'u)jèrc dans laquel
dit :
Plus l'Autnche se montrera éneigique,

nliis nous cous mont:,-<rons energ : q--es et

- »i. ta R-- ie se iiemira r qui'h. E i
-

dettiuieac, il y u- a quelque bru; S n -

Petersbourg, niais, au fond, la ILs r

n'est pas actuellement prête à faire b

gueire La Fiance et i'Angett-rre ne de-

suent pas la guerre maint; nant I) *; -

qn ques ann s, la Russie p è e à

faire 1h gu- rie, d'ap-ès toutes les au 0-

nés côn pérentes .. Je en ir voiomiers
vr» -

- coqsm lî-ï-k- r; lî.rff q ■ td : ii- «p
Ri S-m u*- Vpii p;-iS UM'Utenani <и -

' :I" ' gu
•' S : « on W aSSTJ f Si [lié f

il -n gouv r>- Il Ht R S

q* *■ ч '■ . »> ; ■ > 0 * p ■ -rii|- h

1 y a h q и 1- t j u

p f ■
; 1 h > e 1 I. i • i ■ 111 S • ч -• m p

lu .-leurs plus hostile a 'Auemagn-
Dès le 19 juillet, des infractions,

coîifidentieiles sot-t données ; ux

Compagnies maritimes, eu p évi-

sion de la guerre, conséquence de

l'ultimatum autriclii »,2) A ï rè

ia remise de l'ultimatum a la Ser-
bie, le kaiser met en marge d'un

télégramme de M. de Pour talés, en
d te du 24 juillet : « J espère que
Pourtaiès variera clairement, sérieu-

â. d-s on

1) te . 1, p*ge 279.

us général Pdlé
est attendu aujourd'hui

M. le général Pelle, Haut-Com-
missaire de la République à Gons-

lantmopie, a quitte Paris, vendredi
soir par le Simplqn-Rxpress à des-

iiuation de Coustaotiaople où il est

attendu aujourd'hui.
Il nous revient que M. le général

Pellé a, au cours de son séjour à

Paiis, exposé à M. Poincare la si-

tuation de la colonie fra nçaise de

d [Constantinople tt parie tout par-

ticurièremciit des indemnités qui
demeure en suspens depuis ta cou-

clusion de l'armistice. Il a égale-
ment plai s la с os- des 1 ; fugr s

d'Auatrlie ail p obi (iésq is plu-
sieurs etablissem- uts fui m ici s r t

nombre de p;.o ticullers ont sous

et it des sommes assez importa; tes.

L.a coiitereoce (le Gînes
,jïs, 12. T.ri.R.— Le Temps ..roit .

-

vos- qu Loud- es au rit ou envt-e ge 1/1 •< -

;t la iiects^at <i «juurne-f -â COi fé-

s i uc*- • Gèqe? Notis n'avoo.-' àоси me-

же, uoiiV. a иm-S Fiançais, pOOicUi!

i_> чun q;< h ta< d «<< ivclaumr on и ia

oui' & en aviser, ii n'y avait qu'a vuи

ioii* sérieui-еш'. ut ie succès -.ie ia cu-u

1 r. uce, dès qu'on réfléchirait aux pro

bietijes q u vont se pos> 1. Oa dors, сош

p • ad -. qu
- p- uvtiit pas êii'H ir ttv.s

sans ctudes p'r.-/immati-c.s ; et que toute

t-iud.t; uxtge ciu temps : ce temps, h s'a-

gu de Ьн п Г mployer
Le go iv.

spécialiste
■ ient français a reum des

oiv examiner tes questions

Sèment et très énergiquemeni. » i / !qui sérum dvcmA x à Gènes. Le Temps

prince LicbuOWsky avertit J?lgOW, Lvggèrè que uè qu i'..-:ï spécialistes fran-

leats se s'-ront fV-* uc-> opinion, ils pour-

(L Vo-г id aniuéro au'/,
(2) Vol I page 134,

I V*

pois après îa bénédiction, le Lape f\§nî
les souhaits des dsrdlnaex. après quô% il

se rendit à la logo extérieure de h Bas!-

iidus d'où ii bénit la foule réunie sur la

pir.ee qui l'acciâfif-âi lÀê trè'a.pes rendi-

rent les honneurs.
Le corps diplomatique et 50 000 f -

dé'.es assis àïeîrU cette imposante céié-

mo'nîe
Lé i tû Оёыгй » i la Galhédrale

de St-SspRi
Ainsi que nous l'avions annoncé te

Te Реши en l'honneur de Vélection du

iiouvëaU Pape, S. S. Pie À/, a été chaulé

avant hier, dbiiafidhè, й 3 H. à la Pas i-

lique cathédrale de S1-Еsprit L'église
qui. il 1j a une quinzaine, était toute

lé!i-Jus de noir avait, dimanche, revêtu

sa parafe de fêle Mgr Dolci, délégué

apostolique, présida la cérémonie ayant

à ses eûtes M Mijroff, archevêque bul-

yafe-calh0iiqtie, Mgr Calavassij, évëque

grec-catholique, ainsi que plusieurs pré-

lats et prêtres appartenant aux divers

rhes orientaux

La maîtrise de la cathédrale renforcée

par de nombreux artistes amateurs et

dccù 1 pughée par un excellent orchestre

que soutenait le grand orgue exécuta

brillamment tes morceaux religieux que

la foule nombreuse qui se pressait dans

la nef écouta avec le plus profond re-

cueillemcnt. s

Le Sultan et le prince héritier avaient

vîffa. §sns Is cas contraire, la mis-

ârctî fie poiiévù arriver ici que

jeudi soif.
De grands préparatifs sont faits

péuf la réception de la miss-lsà? à

la gare de Waidar-Faeha.

Nous croyons savoir que Ha-

шЫ feeyя administrateur de 1s Ban-

que I Ottomane et représentant du

gôuvgfnefffent d'Angora er notre ville
partira, aujourd'hui dans la ma-

tmée pour ismidt, afin de rejoindre
ia mission qu'il accompagnera jus-

Cjy'ù Ccmsiantinspîe.

Les créanciers de la Russii

Déclarations de M. Nouiiîis

Paris, 12. T.H R. — Dans un di-cours

prononcé à i'ouverture du congrès des

représentants des associations étrangères
des créanciers de la Russie, M. Nou-lins

montra la nécessité de sauvegarder â la

conférence de Gènes las intérêts des

créanciers de la Russie.

» Les gouvernements, dit-iî, peuvent

s'ingénier à trouver des formules apph-

cables à la reconstitution de la Russie; ils

peuvent s'en rapporter a l'initiative privée

chacun délégué des représentants. On yj p0ur nouer des accords, créer des organe

remarquait plusieurs ministres et ofji-
ciers supérieurs ottomans.

A la place d honneur se tenait M. de

Luforcade, premier sicrélaire du Haut-

nouveaux alimentés par des crédits bud

gétaires et bancaires. Le résultat de

leurs efforts demeurera vain tant que les

grands facteurs de production : la liberté

Commissariat de brance qui remplace}.^ travail; celle da la propriété privée

M. le général Pellé. absent de Constan- | ne sera pas restaurée dans le pays ve) s

linôple. N'iis avons remarqué en outre, j lequel 011 prétend diriger les capitaux

M le général Сharp ;, commandant le] étrangers. Le pouvoir soviétique aura beau

G. Q.C., M. l'amiral Damesnil, com- 1 mu itiplier ses promesses de concessions

mandant l escadre française da Levant, • ацХ hommes d'inbiative qu'elle veut

M. Sunti, consul général de brance, le 1 amener du dehors, tous à moins d'aberra-

personnel du Haut-Commissariat et du; tion mentale, s'abstiendront de répondre à

consulat de France, des officiers du tel appel tant que le régime social de

С О. С cl de la division navale, des la Russie n'offrira aux chefs d'entreprise.

représentants des missions diplomali- une garantie effective de leur personnel,

ques étrangères, etc. et du respect de leur droit.

La question orientale

Londres, 11 fëv.

Le «Daily Xelegrapk» écrit : A la

Chambre des Communes, &1. LîoyeS

George, par une réponse écrite, a

informé M. Growton OoySée que le

gouvernement anglais espérait en-

pie? s'embarquera mercredi pour
aller rejoindre son poste.

(Bosphore)
A la mémoire

des martyrs arméniens
Athènes, 12 fév.

La colonie arménienne a fait

treprendre bientôt avec les aUiés célébrer aujourd'hui une messe à

la discussion concernant ia paix la mémoire des ^Arméniens vicii-

dans ie Proche Orient. mes de la tragédie kérnaiîste en

D'ap)èi h-s informations de ce Anatoiie. Les autorités étaient re-

même journal, 1$. Lloyd George a présentées à cette cérémonie eu

ajoute qu<- e gouvernement grec le vicaire patriarcal de Th ace a

négociait un emprunt à tondres, prononcé une émouvante oraj on.

mais qu'aucuns convention y re!a- ^Bosphore)
tive n'était encore concilie. Le gou- ta sitaaiioïi des réfugiés

Athènes, 12 fév.verntment haHenique a soumis a

une commission consultative une ; u question des réfugiés préoc-
demande concernant Tootrol de fa-

!

eupe vivement ie gouverneR!e1t .

ciiites commerciales et d'un emprunt . Une comm:lnicalion oîflcjsl(e m

garanti par le gouvernement
rlta№> j connaître qu„. censei , des

nique et devant être utilisé dans le | tree dan8 ,a séanre a
' auJourd

-

hul

Royaume ni. a commission étu-1

die cette

ш.

demande.

de

(Bosphore)

le ban i-uоmm Issa i гe

Grèce à Const&nt'inople
Athènes, 12 fév.

a décidé les mesures générales
à prendre pour faire face aux be-

soins des réfugiés. (Bosphore^

a-ieiit se uteiae

ciahstes anglais.
«n rappoi - -P--

Aucuns suite n'est donnée aux

communications qui ne portent pas

M. Trbmdaphyllacos, haut-com \cn caractères lisibles la signature et

missaire de Grèce à Constantin©» ^'adresse de l'expéditeur.

On aurait tort de croire que les Armé-

aiens se sont dénationalisés à force de

s'éparpiller dans le monde.

Partout ou ils ont formé des coîlecti-

vit.és plus oa moins importantes, ils ont

entraîné à leur suite tous ces petits riens,

toutes ces choses insignifiantes en ap-

psrenee, qui constituent le cachet natio-

nal. Des églises, des écoles, des hôpitaux

ont surgi comme par enchantement, pour

témoigner que ia race arménienne, is-

sue, dit la... légende, d'un des petits-fils

de Кос, est une race éminemment pa-

tn&rcale chez elle, les traditions se irans-

mettent de père en fils, s'y implantent

et y demeurent, comme autant de reli-

ques précieuses, auxquelles il serait sa-

criiège d'y toucher,
Si parfois quelques-unes de ces coio-

nies ont adopté les us et les coutumes

des pays où elles se sont installées, par

contre, elles~ont mis un soin jaloux à

conserver l'idiome national, intact de

toute ingérance de mots étrangers. Tiês

peu d'entre elles ont renoncé à leur

langue maternelle ; et là, où la langue a

cédé, la religion s'est maintenue ; affr-

mant .ainsi l'existence invisible mais

réelle du lien spirituel qui unit tous les

Arméniens entre eux.

Or, le Droit international reconnaît la

faculté de s'ériger en Etat indépendant
à toute collectivité qui a sa langue, ses

usages et au surplus sa religion.
Ce sont ces dispositions du Droit qui

ont permis aux Arméniens d'espérer, dans

les premières journées d'enthousiasme qui

suivirent l'armistice de Moudros, que

l'heure avait enfin sonné du couronne-

ment de leur long et douloureux martyre.

Un instant, le traité de Sèvres sembla

confirmer leur foi. Le président Wilson

traça les frontières idéales d'un Etat in-

dépendant arménien qui ne ..se traduisit

hélas ! dans la réalité, que par une en-

tité également idéale.

Depuis sa signature des événements se

sont succédé qui rendent presque cer-

laine la revision de ce malheureux traité

de Sèvres de mauvais augure et qui de-

vient ainsi fragile comme les porcelaines
de la ville où il a été rédigé.

La question arménienne a été tout na-

turellement renvoyée aux calendes grec-

ques. Des propagandistes mal avisés ont

profité de ce revirement d'opinion pour

déclarer, que les Arméniens dénationa

lisés à force d'errer de par le monde ne

sont plus optes à présenter un tout com-

pact t condition sine qua non pour toute

nation aspirant à l'indépendance.
Savaient-ils seulement que si les Ar-

méniens s'obstinaient à ne pas quitter le

sol où ils s'étaient fixés, c'était non pas

par manque de patriotisme, mais par

simple méfiance ? Les événements ne

leur ont-ils pas donné raison ? Oui.

Aujourd'hui que la question du foyer

national revient sur le tapis, il serait à

souhaiter qu'on sache, tant en Europe

qu'en Amérique, que les Arméniens

sont et demeurent profondément Armé-

niens, quelles que soient les milieux dans

lesquels ils vivent ; que le jour où ce

foyer national sera constitué tels qu'ils

l'ont toujours rêvé, dans toute i'accep-

tion du mot, pas un instant ils n'hé-

siteront à s'y rendre en masse. On a

beau dire, la plus laide patrie est en-

core le plus joh coin de terre où dort le

passé, où dormiront à l'avenir ceox qui

représentent aujourd'hui ia génération
des vivants.

L. 0. ïarjabédian

-alriarcat œcuménique
S.S, Mélélios IV garde depuis quelques

jours ses appartements, en raison d'une

légère indisposition consécutive au sur-

ménagé auquel le patriarche s'est exposé

depuis son intronisation.Les médecins lui

ont recommandé un repos de quelques
jours et interdit toute réception. Les au-

Idiences
qu'il avait déjà fixées ont été

décommandées.

M. B.allienau,
le nouveau ministre des affaires élran-

gères d'Allemagne, dont la presse fran-

çaise relève ta nomination comme un

signe de conciliation sur les bords de la

Sprée.

iiifieii is réfjgiés
à Constantinople

Le général Haringfon, commandant en

chef des troupes alliées, nous commuai-

que :

11 faut voir de ses propres yeux pour

se faite une idée exacte de la situation

dans laquelle se trouvent les réfugiés à

Constantinople.
Je suis resté en contact intime avec ce

problème, depuis l'arrivée des réfugiés
russes de Crimée en novembre 1920.

Ce que Constantinople a fait pendant
ces derniers quinze mois constitue une

belle page dans l'Histoire. Il faut rendre

hommage à ceux qui ont organisé d'in-

nombrabîes fèces en faveur de cette

cause, ainsi qu'au public qui a souscrit

si généreusement.
Le problème russe à Constantinople

peut être défini comme suit : environ

30,000 Russes sont actuel'ement à Cons-

tantinople, dont 25,000 sont enregistrés.
L'organisation merveilleuse dirigée par le

colonel Procter sur la base d'aide vo'.on-

taire, fournit quotidiennement la nourri-

tare à 10.500 réfugiés russes, dont 3,500
sont des enfants.

Quelques milliers de réfugiés sont ins-

tallés dans la caserne Sélimié et autres

bâtisses et plusieurs stations de ravitail-

lement ont été organisées. I! y a aussi un

camp qui est sous le contrôle anglais.
Toutefois, les ressources sont limitées et

ne pourront suffire que pour quelques
mois encore.

Dirigeons maintenant notre attention

sur le but de notre appel actuel qui est

en faveur des réfugiés ottomans .

Il existe environ 65.000 de ces der-

niers dont 23.000 se trouvent dans un

état de véritable misère. Une visite à la

Caserne de Daoud Pacha et autres locaux

écuries, etc. où ils sont abrités, vous ren-

dent bien triste. Vous y trouvez des mil-

liers d'hommes, des femmes chétives et à

peine habillées ; des milliers d'enfants de

tout âge. Us sont venus ici par suite des

ravages de la guerre dans leurs foyers, ils

sont dépourvus de tout ; ils n'ont même

pas de quoi s'habiller. Quand je les ai visi-

tés, des milliers d'entre eux ne recevaient

qu'une écuelle de soupe tous les deux

jours avec un morceau de pain. Mainte-

nant, leur ration, de même que chez les

Russes, a été portée à une écuelle par

jour. Leur patience et leur résignation,
dans les circonstances actuelles, par ce

froid,sont admirables Des milliers seraient

déjà morts si les secours n'étaient pas

arrivés à temps. La distribution de- la

nourriture est très bien organisée, l'argent
est dépensé au fur et â mesure qu'H est

recueilli. .

D. их choses vous impressionnent t

l'abnégation des travailleurs dans ua

système qui a été improvisé dans' les

camps et les centres de ravitaillement ;

,

■ -
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LE BOSPHORE

la reconnaissance des réfugiés affafriês. > c) 49 personnes à Gonstantinople sont
A nous, plus heureux, incombe la tû- désireuses de se joindre à moi, en don-

che de pousser en avant cette œuvre qui
est uniquement une œuvre de charité et

pas autre chose. Nous sommes humani-
taires et nous tenons à l'être, nous

voulons toujours venir en aide, à ceux

qui souffrent, n'importe à quelle na-

tion qu'ils appartiennent. Tout ceci est

le résultat des guerres ; mais ce ne sont

pas ces réfugiés qui en sont les respon-
sables : ils en sont les victimes. Aucun
homme digne de cette appellation ne

pourrait rester indifférent au spectacle
qne j'ai eu devant mes yeux. Cet appel
est le premier qui ait été fait à Goustan-
tinople, en faveur des réfugiés musui-
mans ; j'ai l'espoir qu'il sera b«m accueilli

Je sais bien que tout le monde, à Cons

tantinople, contribue dans la mesure de
ses moyens à^de nombreux buts de bien-
faisance et de charité. Je sais aussi que
beaucoup de monde n'aiment pas un

système de charité par l'aumône ; moi non

plus je ne l'approuve pas ; je ne consi-
dère aucun système bon s'il n'est pas
constructif, c'est-à-dire qu'il doit viser

par mettre ces infortunés da?s une si

tuation leur permettant de gagner leur

propre pain.
La solution du problème réside dans le

mot «paix». Le jour où une paix équitable
sera ratifiée, ces malheureux pourront
rentrer dans leurs villages et leurs foyers
pour reprendre leur besogne, à condition

que nous puissions, jusqu'à ce jour, leur
donner les moyens de conserver leur vie et

leurs forces. Voilà tout ce qae nous pou-
vons espérer faire. Souhaitons que cette

paix ne tarde pas à venir.C'est le seul es

poir de ces infortunés, c'est le seul espoir
de tous les réfugiés.
La charité est un terrain commun à

nous tous. Nous nous rencontrons tous

sur le pont de l'humanité. Les efforts de
tout le monde sont nécessaires. Ou de-
mande des secours à toutes les nations.

Cet appel est destiné à réunir des

secours pour le compte du « comité br'-

êannique pour le soulagement des rêfu-

giés musulmans » qui n'est qu'une or-

ganisation travaillant pour le succès
de cette cause. Toute souscription, si

petite qu'elle soit sera bien accueillie.

Chaque centime souscrit contribuera au

but que se propose d'atteindre cette
cause éminemment humanitaire.—Т.Н.R.

Un Grand Bal de Charité
Un grand balde charité au profit des

réfugiés turcs en cette ville sera do:né
sous 1э patronage deiady Harington.
Ce bal aura lieu,le 27 février courant,

à 22 heures, dans l'école d'équita-
Êion du quartier-général britannique, au

Harbié.

Malgré les nombreux appels faits au

nom de la charité publique, de cette

ville, on espère que tous ceux qui le

pourront ne manqueront pas de répon-
dre à cet appel afin de contribuer à soula-

ger la misère profonde de ces malheureux

réfugiés qui ont été obligés d'abandon-
ner leurs foyers dans de lamentables con-

ditions.
Tous ceux qui voudront contribuer à

cette œuvre humanitaire et participer au

but poursuivi, sont priés de bien vouloir
io envoyer leurs contributions à l'aide de

camp du général commandan en chef.
Les chèques devront être libellés au nom

de Lady Harington Fund ; 2o acheter des
billets pour le bal ; Во aider le généra'
Harington dans son appel publié ci-
dessous.
Tous les envois en numéraire, les re-

cettes provenant de la vente des billets,
seront remis intégralement à la commis-
sion britaquique de secours aux réfugié
musulmans, présidé par Sir Adfem Stock
Toutes les communications, au sujet

de ce bal de charité, devront être adres-
sées à l'aide de camp du général com-
mandant en chef le corps allié d'occupa
tion, à Nichantache.
Prix des billets : Pour deux personnes,

six livres turques ; pour une personne,
quaUe livres.

On pourra se procurer des billets et

enregistrer son nom comme voulant
aider le lieutenant général Harington
dans son projet de souscription chez
l'aidé de camp du G. 0. 0, in G.

G. A. Baker Ltd ; Droguerie Centrale
d'Orient à Péra ; M. Mizrahi Ltd., à Péra.
Un appel pour la cause

os l'Humanité
En réponse à l'appel fait par lady Ha-

rington en faveur des réfugies turcs, je
demande si

a) 49 personnes à Gonstantinople sont
désireuses de se joindre à moi, en don-
nant chacune 10 livres turques, pour
"«tte œuvre ;

-^nes à Gonstantinople sont

moi, en don?

nant chacune 50 livres turques, pour
cette cause.

Les personnes désireuses de se joindre
à moi sont priées d'en aviser l'aide de

camp du commandant en chef des Forces
Alliées d'Occupation, au quartier général
des alliés, en mentionnant la catégorie à

laquelle elles veulent appartenir.
Il est à espérer que les listes seront

remplies.
Signé: C» N. HARINGTON,

Lieutenant-général commandant en

chef des Forces Alliées d Occupation,

ouverte
me Pe

au profit dss œuvres française

CHRONIQUE SPORTIVE

triomphi

Dixième liste
M. l'amiral Dumesnil et Mme 50
Etat-major de la division na-

vale du Levant 31
Le commandant, l'E.M. etl'é-
quipage du croisseur Wal-
deck-Rousseau 6G

Le commandant, l'E.M. et l'é-
quipage du croiseur Stras~
bourg

'

50
Le commandant, l'E.M. et l'é-
quipage du torpilleur d'es-
cadre Somali 22

Le commandant, l'E.M. et l'é-
page du torpilleur d'es-
cadre Bambara y

22
Le commandant, les officiers
et l'equipage du torpilleur
d'escadre Hova 33

Le capitainerie du port fran-
çaise 7

Le groupe des chalutiers de
Constantinople 24

Divers 5
M. K. Fesdjlan 5
M. Az'zoff 1
M. Chryssokeri J
M. Missaéiidès 1
M. R. Faraggi 1
M. M. Boyadjian et Go 1
M. J. Alevropoulo 2
M. A. Léontidès 2
MM. S. Azfazadourian et Go 2
M, N. Varterian 1
M. A. Fringhian I
M Avoundouk Zadé %
Anonyme 10
M. A Uziel 2
MM. D. Demirdjian frère 1
MM.Paraskevaïdès frères et Со 1
M. Gapandji 1
M. D. Manuélidès i
Anonyme 1
M. Ilippoiyte Mery 10
M. et Mme Lionel Leming 5
M. et Mme Louis Maurei 5
M. J. G. Reboul 10

Report des
précédentes listes

Ltqs. 377

Ltqs.10.933.50 1,700

Total : 11.312.50 1,700

Le cabinet italien
Rome, 12. T.II R. — Le cabinet Bonomi

décida de se représenter au complet et

en parfaite solidarité devant le paiiement.
Les démocrates et les socialistes conti-
nueraient l'opposition, tandis que les au-

très partis attendent les déclarations de
M. Bonomi.

— Sur l'autorisation des aûtoHtês su-

péneurc-S compétentfes.B,000 tonnes d'orge
pourront être exportées de Smyrne dans
le courant du mois de février,

— La Banque, agUôôle va fonder des
succursales à Ea^s, Ardahan et Batourn.

— Le Gul-Djémal est rentré dans ia
Corne d'Or pour y subir certaines fëpa-
ration?.

■==■ Pâlis, 12, T.H R — Une note du
ministre des colonies fait bonnahi'e con-
trairement « l'information publiée par la

MOrhing Post, que la vi le de Pondi-
chéry ne fut le th-iâ're d'aucua désordre.

Le seul incident local de la semaine se
résume dans la grève du personnel de
deux usines, mais le calme, à aucun
moment ne fut troublé.

La troupe d'Opérette

StaDiie di IVlilano
La direction du Nouveau Théâtre

nous communique la dépêche urgente
suivante qu'elle reçoit par radio : Bor.
s.s. ISMINI12 Février midi. Came bour
rasque inouie golfe Alexandrie bateau
réfugié Canée, espérons repartir demain.

Fiori, administraiur.
On espère que la troupe pourra être

à Constantinople vendredi ou samedi
prochain
La direction fixera les débuts aussitôt

qu'elle sera informée du passage du ba-
tcan an Pirée.

Ainsi que nous de pronostiquions, Pierre
Ma&'oomidis, champion de Turquie de?

poids légers a eu raison du nouvel adver-
sairs, lvAng!ais Leclair, qui lui avait été
opposé dimanche.

Dès le début du combat,М&й'оит prend
un léger avantage qui Va en s'acêentuant.
Leclair d'abord confiant en lui-même de-
vient de plus en plus réservé ; mais les

corps à corps dans lesquels Maz'oum
excelie l'affaib'issent bien vite et bien-
tôt, alors que ce dernier esquive quelques
attaques d'ailleurs peu efficaces, l'Anglais
encaisse, encaisse,et,au cinquième round
sur uD crochet du gauche, va à terre pour
cinq secondes.
A la reprise suivante, d'un crochet à la

mâchoire, Maz'oum envoie derechef son

adversaire à terre, cette fois pour 4 se-

condes.

Enfin, au huitième round après un up-

perçut, Mazloumidès réussit son coup fa-

vori : d'un direct au côté droit il met

knock-out Leclair.

Auparavant, Caïmakidès fut déclaré

vainqueur aux points de Michel en 4
rounds.

Andréa gagna aux points Nazare en 4
rounds,

Le match Tarik-Ahmet fut arrêté par le

jury ayant dégénéré en rixe.

Ayanoglou gagna aux points en 6 r mnds
le tout jeune poids coq Arzogiou apiès un

gentil petit combat que ceux qui les pré-
cédèrent auraient bien dû prendre pour
modèle.

Le match Pasealian-Réfik a été remis
au 5 mars, le boxeur arménien étant
tombé malade.
Orhan fut déclaré vainqueur du nègre

Sabri Sélam après 8 rounds d'une bataille
obscure au cours de laquelle le jury ré-
clama la disqualification du noir, avis non

partagé par i'arbure qui fit continuer le
combat. La décision qui fut donnée à ce

comba ;
. souleva des protestations tant de

la part du public que de celle du soi-
disant vaincu.
Pour des prétendants à un titre natio-

nal, ce combat fut piètre et il serait à

souhaiter que ceux qui suivront pour cette
Compétition ne ressemblent pas à la pre-
inière éliminatoire.

L'ART GRcC A CON nANTiNO? LÉ

i i

au Théâtre des Variétés

Mme CATHERINE VERONI
La tragédienne grecque bien connue, Mme Catherine Veroni, dont la re

nommée a depuis longtemps dépassé les frontières du monde artistique gréé, don-
nCra ce soir, au Théâtre des Variétés, une représentation à son bénéfice de ta
belle tragédie Sapho, la lesbienne, où elle atteint dam un rôle difficile les sorn-

mets du grand art,
Mme Veroni, dont la carrière est une suite de succès et d'hommages dévoués

à la littérature et à la dramaturgie, mérite d être fêtée aujourd'hui pat une
nombreuse asssislance, par la foule enthousiaste de ses amis et de ses admirateurs.

Au cours de îa même réunion le prési-
dent du C.B.G M Acchioté fit un assaut
au fleuret avec M. Ratiani, en Ë reprises
de 2 minutes. La Victoire resta au premier
par 4 touches à 1. M. Acchioté n'aurait

pas dû abandonner ce sport et nous don-
ner plus souvent l'occasion de l'applaudir
0'S de ses autres organisations

Fouinërd

Prière à nos correspondants de
n"éôrire. que 5Щ* m seul côté de la

Par décret en date du 24 octobre 1921,
en vue d'applanir tout différera pouvant
surgir entre la douane et les commêr-

çints au sujet de l'évaluation des таг-

:CHihdisei } il a été constitué «ne commis5

i sion nm&té) cliafgéë de regier les litiges.
Los décis ons prises par ce tte commis-

sion, à la majorité des Voix, s'ont chfbi-
tivesi, Fa éaS d !è partage, tes eommer-

çants ont le droit d'acquitter en nature
les taxes douanières de И от.

îi avait êtê blSirenrënt établi, dit à
ëe sfijet ïdnjbtâialion d 'Orient-, que ia
douane baserait ses estimations sur les
factures dés expéditeu r, certifiées uni-

ques et authentiques. Toute facture, re-

connue fausse ou truquée, entraînerait
des poursuites contre le commerçant re-

connu coupable. Au mentant de la fae-
Lire devaient être ajoutes, pour établir le

prix net de revient a Gonstantinople, ie&
fiais de transport, d'assurance, de de-

barquement etc.
La chose en elle-même est simple et les

opérations douanières s'effectueraient ia-
pidement, normalement et correctement,
n'était le mauvais vouloir des estimateurs
qui agissent le plus souvent au gré de
leur fantaisie, de leurs préférences et sur-

tout de leurs intérêts ? Nous voilà donc
revenus aux procédés fantaisistes, pour
ne pas dire aux errements d'avant guerre.

Les estimateurs, avant toute autre con-

sidératiun, songent à leurs propres in-
téiêts ; ceux des commerçants et du
Trésor passent au second rang de leurs

préoccupations. Le système de la pro-
duction des factures originales les cho-
que profondément, car, il entraîne pour
eux la disparifion de l'éternel « bazirlik »

d'où découle le traditionnel et toujours
omnipotent « bakchich ». Sans tenir

compte des factures, ils estiment presque
toujours les marchandises au-dessus de

leur valeur réelle mentionnée sur les fac-
tares originales.
Qj'arrive-t-il alors ? Le négociant en

réfère à la commission dont les avis

sont quelquefois partagés et le négociant
paya en nature.

C'est ici que se la seconde phase de ce

que nous appellerons la comédie doua-
mère.

Ces précédés des estimateurs ont pro
voquè aux abord? de la douane, l'éc o-

sion d'une nouvelle catégorie d'individus,
«profiteurs », à l'affût de toutes les con-

testations surgies entre la douane et les

importateurs, Dès que ers derniers ont

accepté le paiement en nature, ils sur-

gissent Comme d'une boîte a surprise et

portent acheteurs, au prix fixé par
la douane, des marchandises laissées
en paiement Us les rev- nient îm-

mèdiatement sur place avec on bénéfice
restreint, inférieur a Celui qu'est eu droit
de réaliser normalement le négociant au-
quel il est fait ainsi, avec les propres
produits qu'il a fait venir pour les be-
soins de son commerce, une concurrence

déloyale à laquelle les estimateurs àp-
portent une complicité qo'ii e t inutile de

qualifier,
Devant cette inquaifiabe concurrencé

les importateurs préfèrent pay-r e 11 rqo
sur îës êVaiuanôns exagérées des «-g- n-s
dé la douane Gçia сор-drue donc- иге

fbnt chaquë joui5 p'iis iiombreusês fie
semblent pourtant, point émouvoir l'a d-
ministration des douanes que l'on devrait
c^pen lant rappeler à la stricte observa-
fioii du règlement et q de sofi propre
ch'f, devrait supprimer les proc dés ve-
xatoires de ses trop ééies ^timab tir?

П decome de ceiie м u-ti<m qu> b-s

négociants qui, à raison n'aiment pas

toujours à produire leurs facultés et à ré»

V-1er ainsi leurs affH es, se:ont amenés
I ne ffids eàtiitiei de- factures Les b-aux

jours ciLntan reviendront et fou veh«

fcfi-urir et prospérer e mare-hamhg-
d'autrefois, qfielontcfifs profitable aux

réceptionnaires, toujours préjudicmoîë
aux intérêts du trésor. L'en en est d'ail-
leurs arrivé à l'éd fiante constatation soi-
Vante i des dédoiianellrc offrent aux né-

gociants d'opérer le retr. il de leurs таг-

chandises à des taux variant ds 8 a 11

op tout compris.

Quelle preuve de la connivence établie
entre estimateurs et dédouaneurs ? Nous
pourrions citer le cas d'un négociant qci
quoique dans la nécessité de dédouanner
immédiatement sa marchandise, a refusé

par correction une offre semblable et

auquel le dédouanement de cette таг-

сhandise est revenu à 18 OiO.
Etant donné que, d'une part les Cham-

bres de commerce demanderont presque
toujours, le paiement des droits de
douane sur base de la facture, sous ré-
serve d'un contrôle sérieux on attestant

l'authenticité, que d'autre part ia commis-
sion douanière semble ne vomoir admettre

que ie prix d'estimation, on est en droit de
se demander quel est le rôle de la commis-
sion, dont les services deviennent ainsi
inopérants, l'examen des cas litigieux
aboutissant presque toujours au pare-
ment en naturel

Dans ces conditions, ne vaudrait-il pas
mieux accepter toutsimpleme t et d'une
façon absolue la base de la facture re-

connue sincère et donner des pouvoirs
p ; us étendus à la commission qui serait
ap -elée à émettre son avis non seulement
sur les factures soumises â son examen en

cas de contestation mais encore sur cei'es

qui n'en auraient pas soulevé ? Ce s rait
une sage mesure, elle aurait comme ré-
sultat de réfréner l'appétit des estimateurs
et leurs veilléités de compromission, il?
n<- pourraient pius ainsi se livrer à des

estimations de complaisance qui, une fois

.f.С
Bulletin du 13 février ci 17 h.

Compte rendu de la journée du 13
Pression atmosphérique à 0 degre et au

niveau de is mer ; 767 пит 9.
Tendance de la journée : baisse ré-

guliêfe £( nsib'è
Vent au sol: N à N N.E moy^nre 1 о

par -seconde
Vent des nuages a 3Û00 m, ; S W<

moyenne 5 m pai seconde
Températures : maxima de \t journée

ô c 1. , in nime de ». nuit — 2 ° 5
Visibilité ; grande, moyenne : 15 kilm.
Humidité ; assrz faible mтип 70 ojo
Mer : calme
PIure dans les 24 h 0 m.m

Emt ш cie : clair à très peu nuageux
Caractéristique du temps: assrzdoux

et chaud avec nuit froide et brume ie

matin.
Régime ; Apprcc-he d'une dépression

au S W.

Prévision pCL'L ia journéa du 14 i

Vent an soi : S.Fi à N-re. ;a,h'ê
Etat du ciel : clair à li2 couvert.
Tempéraiures probables : maxima б ®

nomma — 1 2

Observations gr-né sies i temps asstz

chaud, peu nuageux avec nuit fluide ее

geiee Biume e matin Tête de dépression-

Foire flottante italienne
Rome 12 T H R Le roi pêa le

yacht royal Trinacria popr une deuxième
foire flottâute balmone.

Le y«cht еа> tir-» le $ > juin et visitera

Londies, Anvers, Amsteidam, Hambourg.
Gopenlugue, Dsmz'g, Mmnel.Riga, Rêvai,
Petrograd, Heisiogfors, Stockholm Chris-
tiania.

Fiançailles
Nous apprenons afeë plaisir les fian-

çaiiles de M. Mkaël S. NaiBanti Ш5 chef
du Survies Centrai de ia Surtaxe lbiiS-
uière de la D. P. О au Roussoumac avec

Mlle Adrienne V, Takvorian.
Tous i.O i VfêuX

L'oeuvre de !a suppression
de la mendieité

La direction de cmte œu. re éminemment
humanitaire nous prie d informer l'hono-
rabie public qu'ayant décide de publier
un- brochure, pour rendr со pte e ^on

activité durant ie dernier semestre, elle
serait heureuse d'y insérer également la

pub ici té des maisons de commerce @t
établissements d? Constantinople Les
ordres y relatifs se ront reçus a la pape-

découvert s, entraîneraient à leur égard j l£r 'e Mutti Zade S <adi bey, Barnathan
!

han. Marpoudjiiar. Stamboul au plusde sévères sanctions. Ainsi faisant, l'est;
mation ne serait qu'un moyen de con

trôle et non une base d'évaluation

n médecin grec
?re un remi

tard le mardi 21 février. Prière ne rédiger
aut mt que passible d®9 textes concis.
Nous ne doutons point qui? «'appel

d'une institution philanthropique qui S.'-'
rache à ia misère et au vice d mcombra-
b 1 »-■ s innig n's ne sou accueilli pai nos

h ci 'itr.s ave m p us vive sympathie
Le repos hebdorriadairs

I e ministère de.' iTntêheur, saisi du pro-
; je de loi sur le, < epos ireb io uadaifm e,

On télégraphié d'Aihèncs qu'un médi^] approuvé ce projet dont l'application fîë
cin grec, originaire de Corfou et établi
B»-r in le Or Tsilitrinais, a découvert
une en.é ho n-de guérison de l'aiteno-

i'bëëSC-

LyrlIJC

IE .0

COMMUNAUTÉ ARM^i^Él
Nous apprenons que M. Mcsd riju n qui

àr"rteté éiu par i'Assemblée nationale ьг-

ménienn^ cotiiirm pré H '-M dû nouveau
co' seii ïque a constitué aa-Si в chfigèM
MM Arm-douni, Vi; tanè.? M--rd'guian. Se-
1 i- Èun h. H- ig RHoujis^Hrian, A Ter-
z b - ch.an Gare.b и Поикай, Ave fis Gui-n 101.603 livres turques,
b nkian, Matk'o-i Nalbandian A Boeh-
guézénisp, A. Te h bot kdjian et Simon

samait soulever de. difficulté quelconque.
Le service dé vacsinaiio??

Treme-trois meçlec ns du service

santé, répaitis en plusieurs groupes, .vac-
cinent contre L petite vero e les habitants
des divers quartiers de Gonstantinople.
Environ 5.000 personnes sont chaque jour
soumises â (a vaccination Ces fonction-
nai;ps ont pa» fois recours à la po-ice par
suite fié i'opposMon qu'ils rencontrent

»h Z h-s fi" 1 rOnвез qu'ils, visitent. Le

ÛOmbre tb!ai des WJûmês. jusqu'3 ca

jour, g'elè^eà 85.-909.

lçs vertîe§ d'imitfôuMeâ
Le Yéiv-Chark depipre le fait que le*

Taré? de Gonstantinople ont vendu aux

i GhretieôÉi dane ie courant d'une année

I des un eub S PoUr une valeur de

Г m cl ■ an.

Dans le monde
Lé ffieffirédi 22 f vrier, le g n^ral et

Madame Clrerpy donneront une Fcte dan?

leurs sslons du quartier général à Cri2-
keui

Conseil des ministres
Les ministres se sont ré finis hier en

conseil sous latprésidence du giar.d vezkr
Tevfik pacha pour examiner diverse?
questions d'ordre intérieur.

Ministère finanees
Le œioist'ère des financés a commencé

hier à payer aux re'raués, veuves et or-

pheiins la seconde moitié de la ghensua-
hte arriérée de septembre.

Une conférence a é ?é tenue hier au

ministère des finances à iaquefie oni par-
ticipé. outre и ministre. Sir Adam Block,
présiden' du conseil d'admims ration de
ta De rte Pubiqu : Otomauè ainsi que M
Bernât, adrnmretréteur et izze- Me jh
bey, directeur d? h< Régie d s Tabacs. Les
délibération? on dure environ deux heu-
res.

Lyda Boreili au Ciné Skating
Par sui'e du retard de ''arriv e de la i u

troupe italienne d'Opérettes le Cure Sk. 1

tmg profitant do ce chômage annonce

partir d'àujour i h i un des p us b aux 2
films de l'art cinématographique « 3
Il s'agit du G'né roman Palombra j

drame puissant et poignant en 5 aces j 4.
interprété par l'illustre Lyda Borelii ex- 5
ceptionnellemect cette semaine soirée, à 6
10 heures Matinées h 2-4-6 heures,
TQi.jo.ir ? eone •: pi-jx parterre 2 <,; «"t 7,

La Bsi f'Italia Rîsorta
C'est jeudi prbchiî re 16 février erï 9

qu'aura ii-as dans tes sa.'oaa du Péra-Pa-
lace 9t sous le haut patron ge de S. E.
le marquis G. Garroni, ambassadeur d'1-

taiie, le Bai Pares! ^-/patiemment attendu
qu'organise l'Italia Ilisort?. au protic rie

ses œuvres,

Cette fête qui avait laissé l'année der-

nière un souvenir ineffaçable parmi Js pu-

bue. s'annonce comme devant être cette

année aussi couronné du accès le piиз

bri huit, si l'on considè e surtout les pré-
parfit!n; qui sont en tr-un d être iaits et

e-. efforts qui sont dep oyes par le comité

d'01 ganisation pour en assurer la réussite.

Oe bal constituera assurément l'evéne-
ment mondain le p'us marquant de la

saison

Grand Ea!

(Yénikcvy Bosnhore)
C'est samedi p'ocham 5:13 février â»,

9 ij2 h. p m qu'aura li-u dan» les sa-

ions de i heophiie Palace (Yénikeuy) près
d 1 maison de M Ëngenidès, le bai au

profit des Eco es grecques de Yen lceuy.
Свое fête s'annonce aussi brillante

que i'onaée passée.

L'« AMICALE» — Vomi le programme
d nonce, t fie ce son , a 6. p

"

m. :

1 Ô v. r m"-- de Un M tin. Un J ut, Un
Sou- a Vienne de Suppé (orchestre )

Gavai oe Popper (solo violon cette).
Tr 0 N 9 de Beethoven, a) aih gro юо-

de,rat о b) scheizo c) londo
Muguette, de Missa (orchestre)
Carcav fi. de Schumann (so 0 piano).
Te iboune chinois, ae KreièLr (soio
violon).

S èn - d- 'Opéra « Le marchand de

balcons 10 piastres Venise % rte Sullivaq (orchestre).
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Cours des fonds et valeurs
13 févtier 1922

fournis car la Maison de Banque
PSAITY FRERES

57 Galata,Mehmed Ali pacha han 57

Téléphone 2Î09

COURS DES MONNAIES
,'Or

-iSQqoe Ottomane
ivres Sterimg

■fr*ncs * rinçais
Си 'italiennes
Drachmes
ioilars
uSî Roumains
Marks
Couronnes Autnch.
Levas
COURS DES CHANCES

New-York
Londres
Paris
Genève
Rome
Aîbenes
erlin

Vienne
no fis

Bucarest
vmsterdam
Prague

663 -

o-~

«зО-З —

660 —

260 —

146 —

126 —

161 -

24 50
15 —

0 75
20 50

66 -

661 -

7 10
3 37

14 50

136 -

99 -

23 —

1 75
35 —

L§ trafic maritime entre la Turquie et
ies Etats-Unis est actuellement assuré

par trois Compagnies américaines qui
utilisent les paquebots placés sous le
contrôle de l'Etat (U.S. Shopping Board)
Ce sont : a) A.H BullCo-l Ь (Èxport S LS
Go. 5 c) Oriental nayigation -

fâbrênavant tout le fret Pour Çonstan-
tinople et la mer Noire sera confié à la
Bull Line. L'exportas Со desservira les
ports grecs, la Palestine et l'Afrique du
Nord. L'Oriental, qui à la spécialité des

Le représentant kémaliste
à P"V-- -

. tiïî
- lia iacièiit

т
tNÔus avons amioné, avant-hier,

is prochain remplacement de Férid
bey, repiésentant kénaliste à Pa-
ris. Scion des renseignements com-
pléméntaires, cette décision du
gouvernement d'Angora aurait été
motivée par l'impressim fâcheuse
causée à Paris à la suie des cou-

yersaiions remarquées <es tempsderniers entre Férid bsy et l'am-
bassadeur d'Allemagne» Le repré-
^entant kémaliste, interpellé par I j.
son gouvernement, aurait expliqué. j
que ces conversations avaient trait !
aux avances accordées par l'Aile-
magne à la Turquie pendant la
guerre, ainsi qu'aux commandes
de fournitures militaires qui étaientdemeurées en suspens lors de la
conclusion de l'armistice avec les
Alliés. Férid b. y aurait, de con-
cert avec la représentant du Reich,
xaminé si l'exécution des dites
commandes n'était pas actuel'e-
ment possible.
Le gouvernement d'Angora a es-

ime ces négociations inopportunes
t décidé de relever Férid bev de

ses fonctions.

m et 108

Comme suite aux négociations
qui ont lieu depuis quelque temps
les relations diplomatiques entre
i'AnatoIie et i Ukraine sont sur le
point d'être rétablies. La mission
chargée de représenter le gouver-
nement d'Angora en Ukraine se-

rait placée sous ia direction de Ré-
fet pacha et comprendrait un con-

seiller politique,un conseiller iman-
cier, un plénipotentiaire militaire
est quelques sècrétaires. Il semble
queeette mission pourra quiRér
Angora dans les premiers joïtrs de
mars.

J t- : v -ШУЯ-шъ-
щгз пуд- глшTHEATRE D'HIVER DES PETITS-CHAMPS

"

ЖDirection J, Lehma,.n Mardi 14 février 1922 à 9h,30 du soir Ix- oiir la pr^en-îlof о fois ;1
ВЛ1ЛЕТ S A L О É t (' 1S

BALLET É
Musique de Glaznownoîf T
Serge Nadedjtne J. Boutiiikoff IRégisseur da Théâtre Impérial chef d'orchestre ^

lwl(ïVUU;i . Nouveaux costumes É
nrilinn In'is Jf iours '

ix Ou i°heis du Théâtre.
им шГаЛР&шГ ^ тая «»•

rice Pernot vont recueillir le iVJ
"

compense de leurs services-
CSt D-QS

Aujourd'hui !a paix de 1 G' l1'Occident.
importante que la paix dc^-., à y
Tant que ia France restera f cn .Qrig~j
coî'd .d'Angora, son prestX

V. £imiîie
Chef du Ballet

Nouveaux décors
Ь

.Sb

cellule ? Tel n'a pas été l'avis de Ja po-
lice qui a maintenu telle quelle sa sen-
tence.

"

i
ianque de Saionique

Banque de Saionique porfe à

Tel

Lss préparatifs kémalistf
Le commissariat

fait savoir à tous
soldats en сопце

de la guerre
es officiers et

qu'ils auront à
farines et coloniaux, continuera à desser- j rejoindre leurs formations respeevir Gonstantinople soit avec des vapeurs | tives au plus tard le 1er niarsautres que Ceùil dbhtfblês yàr
avec dës h&Vifes étrangers.

'Ëtai, soit

««. Fasttar, directeur de l'Agence du
Qdriipiôir Lyon-Âiemand à Gonstantinople
s'est rendu à Tiflis en vue d'y étudier les
transactions possibles sur les métaux
précieux et l'ouverture éventuelle d'une
filiale.

Le Crédit National Ottoman aurait en-
gagé un spécialiste étranger pour les
fonctions de directeur général.

Emprunt ottoman 5 о[о 1914.— Nous
apprenons que les négociations de ГОГ-
fice national des valeurs mobilières en
vue du règlement partiel des CCupbns ah-
riérés eut abouti. La Èanque Ottomane
publiera incessamment un avis officiel
concernant ce premier 'èglement qui re-
présenterait environ 84 francs, soit 7
points.

La Bourse de Paris
Paris, il T.1LR.— On est resté bien

impressionné par la dernière séance de
la semaine Au parquet, exception faite
du Rio Tmto qui est eh réaction stirdés
ventes fiui trouvent 'difficilement leur
cdtithepârtiëpâ teints générale des valeurs
est assè?, Hjotenue. Les cours se retrou-
VefU én général sens modifications in té-
ressantes sur vendredi et sont fies ré-
gjgtsnts.En coulisse, on est assez légulier,
les caoutchoucs, la De Bears sont relati
vement fermes. Par contre, les mines d'or
sont faibles et les pétroles lêsistants.

M
Feîhy bey à Samsoun

Fethy bey, commissaire de l'intérieur,
et Ghafb bey, commandant de la g^n-
darroerie, sont arrivés à Samsoun,

Bekîr - amy bey à Tokat
Békir Samy bey, qui a quitté Angora,

est arrivé à Tokat où il se propose de

passer une dizaine de jours avant de se

rendre à Rome via Samsoun.

Le partage des biens des Arméniens
On mande d'Angora que la commis-

sion spéciale chargée dî déterminer le

régime administratif des tribus des « pro-
vmees orientales » a décidé de partager
parmi les Kurdes les biens appartenant
aux Arméniens, de constituer quelques
districts spéciaux dans lu région de Der-
sim et en Azerbaïdjan, d'ouvrir une école

pour chaque tribu kurde et de ne pas
reconnaître la religion de Djaféli.

Papa Efiimi

Papa Eftimi a été mandé à Angora par
le gouvernement kémaliste. Il y est artivé

dimanche, venant de Keskine.
La délégation criméenne

Fùssé ce délai, tes sbsëtïis seront
portés çorqine déserteurs et punis
en conséquence.

Les dispositions sont prises éga-
lement en vue de compléter les ca-
dres vacants des différentes divi-
s ions qui devront incessamment
être remises sur pied de guerre.

Mission d'apaisement
Sur les instances du péril na-

tionsbste modéré, uns commis-
sion dite « d'apaisement » sera en-

voyée dans les vilayets orientaux
alla de rassurer les éléments ar-
ménieils sur les intentions du gou-
vernement d'Àngora et trouver
ainsi un terrain d'entente favora-
ble à une réconciliation. Les Ar-
méniens seraient invités à adopter
une attitude confiante à l'égard des
autorités kémalistes, attitude qui
servirait en quelque sorte de pré-
lude au retour de i'AnatoIie à une
situation normales

La République de Crimée
La République de Crimée pour-

suit son organisation étatique. Les
départements ont été constitués.
Une commission a été chargée de
délimiter définitivement les fron-
tières de la République. Ede se
compose de membres criméens et
ukraniens.
Le gouvernement criméen s'oc-

cupe également de l'organisation
de son armée et de la reprise des
relations diplomatiques avec les
Etats étrangers.
Hassan Sabri bsy Aïvozoff pré-side la délégation criérîéenné qui

arrivera au début du mois de mars
à Angora pour entamer des riégo-
dations politiques avec le gouver^
nenient kémalistë;

ь

sv m'dri

augmentera:J0uf jop
_

Là pénétration paciilqt
moyen à adopter à l'écf ^'e;

qui défendent leur indéj?^anca f

armes. Il in porLe de afner 'e c®ur

peuples tel que le nôî» doué aamou»^

propre,de bravoure,d/eri:us morales et

qui reste fidèle à s^êai °'8 -

PRESS^aRMENIENNE
La politî lie hamidiennér

Le Djagçàmard proteste avec

véhémenc contre la décision du

gouvernèrent d'Angora de partx-
uer les fens des Arméniens parmi
fes Kurés et celle de concentrer

dansiesprovinces arméniennes de
i'Ânatéîe orientale des Turcs, de
Kurde et des Tartares, politique
Ьагшдеппе mise en application de-
puis<^70 pour diminuer les agglo-
mér^ions arméniennes eu In s t'ai-
iant'des mohadjirs venus de Rus-

siqet de Roumélie.

jl surgit àiasr afie question de terres

appartenant àùA Arméaieas, question
tMe différente des qâlë'sfîfoifô soelo-éeo-
ïi\iiïiques actuelles.
mэз (lïrigeants unionistes avaient prô-
rJs (té tëtï&èëêét aux Arméniens les ter-
i« qui leur avaient été usurpées. Cette

Le paletot...ou fa vie la connaisôZ'lce tlu public qu'elle a

LnLe,?' :t,Ts Iïu.î pfè™nl:I
' antre

'

fait installer par tS Maison Fichetdoux maiandrms a M. Yanko Emmr- 7 ri • 7 „ . r-,.nuelidés, demeurant à Ainali-Tohesmé, Dcfm, dans son Bureau Cteréra,
ja;; moment où il rentrait chez lui en sui- un service spécial de coffres-forts.

pat-ions 1 v v.

1

".
' л 'R' ,,,; 3. Heureusement tout dernier <t 1istème nrésentant£ iXmt VlCUme ' ies voleurs s'8" tinrent f f, ' f. ! ,

aûqaicV t
'

ils Iui arrachèrent violem- toutes les commodités et toutes les
rrèbt 5>oi:r 3 , еш- ù-vf, détaler à toutes jam- garanties'de sécurité et de discré-
bes.

? lion désirables.
Vôéaùfs ét moéritihifis pes SC(feS) qU[ sont de dimensions

Les nommés Aîl TohAoaéii, Haïdar et
Cassfm avaient fait main basse' sur fes
économies de la dame Atié, gafdsma-
1 .de de son état, habitant à Véfa au

rez-de-chaussée de ia maison du doc-
fur Namik bey. Poor effacer sans

doute, toute trace de leur méfait les- ma-
landrins s'étaient mis en devoir de pur?-
fier par ie feu le théâtre de leur crime.
Surpris ев train d'arroser au pétrole le
doffncile de lenr victime ils furent con-
duits au dépôt. Aux termes de ia sen-
tence rendue par le tribunal eerrestion-
nel ies inculpés ont été reconnus cotfps-
blés de vol et d'incendie prémédités et
condamnés fes deux premiers à 6 ans et
e cfernièr à В ans de travaux forces.

Le rappôrî de lord AiîanBy t
sbr

la situation en. Lgypte â été éîtidié j éétéAohimè fes autres rélég'dés
par le Premier britannique. Lord /ans l 'oubli. Les ufi vTistds trouvèrent fe
Allenby Verra M, Lloyd George fsaiut de l 'Empire ottoman dans i 'ëxtefmî
lundi et assistera à îa séance pfb«» tuatkm'dQ peiple arménien, ils ont exé-

8t Etats-Unis
Le roi d'Italie a conféré à l'am-

bassadeur américain Chiid le
grand cordon de l'ordre des Sts-
Maurice et Lazare, une distinc-
tion honorifique conférée aux di-
plomates étrangers au moment de
quitter l'Italie. L'activité déployée
par l'ambassadeur pour dévelop-
per les intérêts italo-américains
durant la guerre et notamment en
faveur de Yltalian Discount Trust
Company a mérité l'appréciation
royale. (T. S. F )

Un crédit ds 3.000.000 Ltqa.
L'Assemblée nationale a voté un crédit

de 3.000.00,0 de livres turques pour l'a-
chat immédiat ds munitions et de maté-
riel de gueire.

ШИК M !i PRESSE
PRESSE TURQUE

A propos dos dclaraUons
de loi cl Curzon

Le Peijam-Sabah commentant
ies dernières déclarations de lord
Curzon à la Chambre des Comrau-
nés au sujet de la politique orieu-
fab de l'Angleterre recherche les
causes du revirement de cette po-

La délégation du gouvernement de la f liticrue depuis le lanzimal.
Répub ique criméenne a quitté la Grimé®

pour ss rendre à Angora. ЕЧа est pré-
sidée par Hassan Sabri b f y .Aivazoff.

Le pont de Gueïvà
Le pont en fer de Gueïvé, tqui était dé-

mnli, a été reconstruit par les autorités
kémalistes.

Service de camions
Le gouvernement d'Angoia a. conclu

une convention avec la Compagnie de n'a-
vigation Loyd Triestino pour t'établisse-
ment d'un service de camions entre les
ports du littoral de la Mer Noire et les
villes de l'intérieur de I'AnatoIie.
Pour commencer, cette Compagnie des-

servira ies routes suivantes :

Tréb zonde E zinga-Sivas, Samsoun-An-
gora et Sivas-Trébizohdé.

Ce revirement s'est accompli depuis
que la Turquie n'a pas su par sa poli:i-
que intérieure appliquer à l'endroit des

Arméniens et «fes Grecs un régime éqoi-
table, et a adopté à leur égard un régime
de persécutions, de terreur et d'inéga-
litéet depuis que la Turquie a suscité
par ses actes et méfaits l'indignation
d'un grand peuple dont elle avait intérêt
à conserver l'amitié et l'assistance.

Nous aurions pu noos. rapprocher de

l'Angleterre regagner ses bonnes giâces
même après l'armistice en renonçant
franchement à la politique poursuivie
par les unionistes. Mais hélas cette po-
litique néfaste a été consacrée par les
kémalistes.

chaîne du cabinet qui s'occupera
de la question égyptienne. (T.S.F.)

Les sans-travail aux Etats-Unis
Plus de 4,000 employés oui été

licenciés de la Navy'Yard à la
suite de l'arrêt dans Га construction
des grosses unités navales.

(T.S.f.)
En Chine

Le premier ministre chinois a
donné samedi sa démission.
Le cabinet a immédiatement

rappelé de Washington MM. Wel-
lingtonKoo, Alfred Sze Wang pour
prendre connaissance du rapport
de la conférence de Washington et
pour, délibérer avec eux au sujet
des affaires de l'Extrême-Orient.

(T.S.F.)

Edison et ia radio-téléphonie
Thomas Edison qui vient de cé-

lébrer samedi dernier son 75me an-

niversaire, en travaillant comme à
l'ordinaire dans son laboratoire, a

déclaré qu'il considère la radio-
téléphonie comme la plus grande
découverte de l'année dernière
dans le domaine des progrès dus à
l'électricité. (T. S. F,)

Paroles nouvelles

L4kda.ni se réfère aux récentes
déclarations de M. Poincaré au
Parlement et émet les considéra-
iions suivantes :

L'Occident doit laisser l'Orient franquil-
le. L'Orient doit être laissé libre de pour-
suivre à sa façon son chemin, son sys-
tème poiiiiqua et économique. Si l'on y
touche, l'Orient se met en furie et l'Eu-

горе n'a aucun intérêt à cette situation
L'Orient l'a déjà prouvé par des faits.
C'est notre droit do demander l'applica-
tion des principes d'équité et de justice.
Les desastres que nous avons subis nous

font traverser une violente crise de surex-

citation.
La crise économique de l'Occident pro-

vient notamment de la violation - des
droits de l'Orient. Si l'Occident avait
laissé les Turcs progresser et se déve-
lopper, cela lui aurait été profitable.
Il n'y a pire chose désormais que la po-
litique d'usurpation et de spoliation.

Si les provinces habitées par les Turcs
et les Arméniens sont laissées cn ru'nes,
n'cst-co pas au détriment des millions
d'ouviiers sans travail ?

Un Français qni volt la vérité
Le Tevhidi-Efkiar apprécie Par-

tieîe que M. Franklin-Bouillon a

publié dans le Matin pour défen-
dre l'accord d'Angora cfc estime
que la France agit ainsi dans son

propre intérêt plus que dans Pin-
térêt de la, Turquie. Il termine en
disant que sûrement les Pierre
Loti, les Claude Farrère, les Ргяп-
•klin-BouiUqn, voire même les Mau-

C'uté un p: yjet infenml dont l'histoire est

récente,
Les succédanés des unionistêâ, les ké-

mails tes dut к nouveau envisagé la ques-
tion pour lui donner le cêup de grâce.
Ils savent qus si les réfugiés arméniens

de la République rentrent dans leurs

foyers ils vont с .nstituer ia majorité par
rapport aux Turcs. Ils ont songé à un

moyen génial : peupler les provinces ar-

ménienses de mohadjirs turcs, de Kur-
des ec de Tartares avant le retour des
autochtones arméniens réfugiés dans les
limites de la République d Envan, et Ce

afin do faire prévaloir par devant le mon-

de extérieur lëaf objection concernant
.a majorité musulmane.

Le fait est que les auteurs de l'histoire
moderne ne sont pas à Angora et ne

s'inspirent guère des dirigeants d'Angora.
Ces historiographes vont rire de ce stra-

tagême asiatique lequel n'est même pas
favorable au peuple turc.

Ils ne manqueront pas d'affirmer
qu'un gouvernement qui ravit le terri-

Lêâ faux bîlïsis
marchand de vlfi Moustafe, deLe

Buibel-Déré,— ce n'est d'ailleurs rôs le
premier—avait coutume de régler ses
déliés âvt e' des faux-billets. Procédé pra-
tique, sans doute, m-aïs quelque peu dan-
gereux. La dame Fatma à qui fl avait
ainsi remis une pièce de 50 livres tuF»

ques conçut des doutes quant aux ori-
Fgines du billet. Une petite enquête chez
le saraf du Coin ayant confirmé sessoup-
çons, elle revint chez t on débiteur, ac-

compagnéo cette fois d'agents ей civil
qui . lui mirent la main au collet.

différentes, peuvent déjà être pris
en location avec jouissance à partir
du i'ù février a c.

Toutes les facilités désirables se-

roni accordées au public au point
de vue des heures d'ouverture et de

fermeture de la salle des safes.
тат.и. 1 i'h'î ,-гтгЩ1ДЧ«М—МИЯ>Н1"1Ц

Cette semaine
AU CINÉ AMPHÏ
La 2me époque du grand film

IGOLETÏE
Li Baiaills de la Vie

LLOYD TRIESTINO
Le bateau 1MDMAТТЛ partira

mardi 14 fév. à W h. a.m. pour Ineboli,
Samsoun,Ordou, Kerssensde, Trébizonda
et Batoum,
Le bateau GASTEIN partira mardi

14 fév. à 9 h. a. m. pour Smyrne,Rhodes,
Àdalia, Limasse!, Larnaca, Mersine, Aie-
xandrette, Tripoli, Beyrouth,Gaiffa, Jaffa,
Port-Said et Alexandrie.
Le bateau GHAZ partira jeudi

16 février à 4 h. p.m. pour Varna et
Bourgas.
Le bateau 4L1СОDOIj18 partira sa-

medi 18 février à 4 h. p. nu. (Ligne de
luxe) (voie Canal de Corinthe) pour Pirée,
Corfou, Brindisi, Venise et Trieste.
Pour plus amples renseignements s'a-

Idresser à l'Agence générale du LLOYD
TRIESTINO Galata, Moumhané.Téléph.
Péra 2127,ou à ses Bureaux de Péra (Pô-
ra-Palace) Téléphone Péra 2490» à Stam-
boul, Messadet Han, Tél Stamboul 235^

{Navigation Pandeli Frères
j Le paquebot rapide СATEItINA
! de 2.000 tonnes, disposant de 150 cou-

chettei en I et II classes, ainsi que de
. spacieux entreponts pour les passagers
de III classe partira le vendredi 17 fév.
jà 4 heures du soir, pour Méteiin-Soiyrne-
s Le Pirée-Alexandrie acceptant des pas-
Usagers ©t des marchandises.

des Fabriques Réunie*, de Gimeuls J CrescpfrF Galata? Merkez Rihtim Han N0
.8, rez-de-chaussée. Tél. Péra 2585.

Société Anonyme

el de Chaux hydraalisae
'ARSLAN eî ESKI-HISSAR,>
Il est porté à la connaissance de MM

toire d'un peuple éparpillé à la suite de. j les Actionnaires que l'échange des Gerti

National Steam Navigation
Go Ltd o! Greece

Ligne bi-mensuells de Marseille
Le transatlantique EATDÎS est ar-

massacres, ainsi que ses biens et qui|ficats provisoires, dont ils sont posses de Marseil'e le lundi 13 fév.et partira
aie dc-slseurs, contre les titres définitifs d'Action- 1 desquais de Galata le samedi 18 Févrierprofitant des circonstances y inst

collectivités. musulmanes.n'a pas droit à
l'existence. Les étrangers amis des Turcs
leur ont recommandé dey énoncer à leur
anciennes coutumes.

Le peuple arménien est le seul maître

légitime de ses foyers, de son patrimoine
et de son sort,

L'hygiène dans Ses hôtels
Les journaux turcs annoncent que dans

quais
et de Parts de fondateur, aura lieu aux ig h. p.m. pour MARSEILLE touchant à
guichets de la Société, Tchinili Rihtim j Smyrne et au Pirée, acceptant des pas-
Han, Galata, à partir du 24 janvier eou-i sagers marchandises.
rant tous les Mardis et Samedis de 10 h., I 11 reSoit

,
également des marchandises

à m ici' et de 2 à 4 h n m lP0U1' tous leS porfcS de 6rece avec trîu?s"a imcfi et ae / a 4 h.p.m. t bordement au Pirée sur nos vapeurs des
La Direction fHgnes des côtes.

j Tour tous renseignements s'adresser à
a Compagnie de Navigation Nationale

iâSQiie iniperiaie uiîomane de Grèce, Gal&tâ, Arabian han, 1er étage.
Tél. Péra 3240-3241.

Avis, aux Porteurs des LOTS TURCS ;

et de ia Dette Ottornane Unifiée i National Steam Na vigation
Со Ltd of Greece

Ta'rnncnii нПлтп^нл» i, Le пouveau colosse transatlantiqueLw tionseii a Administration de la uetlc j €JtPЖSTЖWTÎJV0JPJL/EPublique Ottomane informe les porteurs j3a {;[an {; pavillon anglais,tonnes 25>000 tonque le délai fixe pour le paiement de vitesse 18 nœuds disposant de tout le
le courant de cette semaine des' inspee-1 '-'acompte de Lsfg. 0:1:3. par coupon confort moderne est arrivé ennotre port le
leurs municipaux perquisitionneront cars ; Unitaire de la Datte Convertie Unifiée des vendredi 10 février et partira des Quais
les.hôtels pour constater de visu si les échéances mars 1915 à mars 1920 in- de Galata le mercredi 15 février pour
lois do l'hygiène et de la propreté y sont I dus, et pour le paiement de l'acompte de .NEW"AGRK touchant Smyrne et^le ^réje.
observées. Des mesures sévères seiaient
prises contre les hô eliers négligents.
Oui, mais cette publicité intempestive

n'est peut-être pas le meilleur moyen de

surprendre ies coupables en flagrant
délit.

Statistique édifiante
mais... douteuse

Un haut fonctionnaire de la police qui|jes conditionsrequises.s'est livré â une étude minutieuse sur les?
moeurs de Gonstantinople vient de publier j
une statistique dont il ressort que. ces

'

dames sont actuellement au nombre!
de 979 с cataloguées» et 2000 environ qui
exercent secrètement leur t i va métier.
Parmi celles-ci on compterait 774 mu-

sulmanes, 691 grecques,. 194 arménien- |
nés, 124 israéines. 171 lusses, les autres
étant de sujétions diverses.
Il est permis, si l'on s'en rapporte à "la j

désinvolture avec laquelle la prostitution \
est ,actuellement pratiquée de douter!
quelque peu do l'exactitude r goureusel
des chifïi'és ci-dessus. Une simple pro-S
rnenade nocturne à Péra ou ailleurs l'en- j j
soignerait bien mieux, là dessus, quej
la plus éloquente des statistiques.
Le eabanon plutôt que ia cellule 1

Nous avions annoncé l'arrestation.du j Rcsl auranl «EUROPE»
Homuié Gorcho îueoui.-n cv-upHlde de vol | un ^es pjQS anciens restaurants à Cors
avec effraction dans les bureaux de la j tantjcopie existe depois f

16 op en, francs sur Paris sur les pri- î Tous les renseignements relativement
mes et smmU.seo.este échos sus U>ts "IS JfJHра£5ер0Г'8 80n' temaa
ruics do 249eme au 300ème tirage inclus j' pour

°

oas renseignements s'adresser àdevant expirer le 1er mars 1922, ce ter- ja Compagnie de Navigation Nationale d©
me est prolongé jusqu'au 31 août 1922. Grèce, Galata, Arabian Han, 1er étage.

Le Siège à Galata de la Banque Impé- Tél. Péra 3210-2241.
riate Ottomane continuera donc à servir ) ^ #

.

jusqu'à celte dernière date les porteurs de Navigation Pandeli FrèrGS
ces coupons et titres aux termes et .dans j Le paquebot rapide

EIJHTRATIOS de 2.000
\ tonnes, disposant de 150 couchettes en
!

1ère et 2ème classe, ainsi que de spa-
cieux entreponts pour les passagers d©
3ème classe,partira le jeudi 16 Février
à 4 h.p.m.pour Varna et Gonstanza ac-

ceptant des passagers et des marchant
dises.

j Pour renseignements complémentaires
s'adresser à l'Agence Crespin, Galata.
Merkez Rihtim han,rez-de-chaussée N0 8»

, Télépb. Péra 2585
_

I
de Chapeaux de pria-
temps, Robes, Gants,
as de Paris au

Chambre 10'

. . ... „ , . JfPeiits-CSiàrrips, passage D'/Sndna)sis a Galata. Minerva Ilan. En entendant- - J '

verdict qui le
un au de prison, Cctcho se

compagnie d'assurance maritime «Royal»
La meilleure cuisine européenne. Les

; prix réduits, soupes et plats de viande à
, , . ; 12 li2 pts.mit brusquement a donner dos signes evi- \ ,

dents d'aliénation mentale. Espérait-il de ! Deux seines vieil installées
celle façon améliorer son régime et se Pendant les diner et souper ORCHESTRE
faire inscrire t.u cabanon plutôt qu'a la ; ProsrîFTaire Volkoff.

Placement de fonds
_
Ne placez plus vos capitaux sans ga«

rantie.Si vous désirez avoir pour vos fonds
lune garantie sûre et solide, aveu des

I intérêts très avantageux, faites vos place-
'meûtssur hypothèque d'immeubles d©

| rapport.
| Adressez-von с donc, à cet effet, à la

IMaison de Banque G. MAMQPGULQ,
Galata, Boyuk Tunnel Han, 18-19.
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D. Kalenitchenko est contre S HAUTE UUMMlSblUlN dES
neurasthénie, impuissance, anémie

" ^ **^^68 Si iéplioiie Stamboul i.b'7 7

faiblesse, manque d appétit, pour|^0 281) Adjudication définitive dit merêr•-<;!, 15 lévrier • ?
rajeunir 1 organisme, pour fortifier c0„ sU fermé I
et reconstituer ses forces pendantj » j ' n л ""5'? -JV'■' о в rdv- V nomAu*

et après maladies, couches, hémor- . , ?®Pot do «onstraetion d AiûirUpou
: 2 сЫтом,.»* ..e*»

rhagies etc. § a double battant fabriqués en bois dit «tchirah» ; 4 chambrantes |

Observations desmédecins: N-Îs (ana,i kemêrli), 4 chambraoles neufs fanali о ta doz), 8 |
1). eR.z. est un neurasthénique , anjAJcliambranles neufs à coulisses avec poulie, longue ae 2 m, 00, lar ge |

avoir pris le Kalefluid Spermine ii du- ft jôfdô 1 Ш. 3G, 2 chambranles neufs COWbôS «tchira!!», longueur.

LE BOSPHORE

Le Bleu sans pareil
<344

IfpSb

H s s dœis r^'m7 de 20 ™s cQe5"Ù dê'non- 1 г m. 60, largeur 2 m. 20, S eliambranlesTteufs simples «tclrrali»

AgTtche" 3.2.7*- osganian, Saipz-|jongUeur i m . 50,largeur 2 m. 10, 11 chambranles nerfs à double;

^édeSb 6nitat"!Seô^Sch«^jbattant longueur 3 m. 2 et largeur 1 m.55 ^chamlrMtlM Deufeà;g ^
.. asthéniques et les impuissants» (Dr Idouble baitmt longueur •> Ш.тО, 80 СшШ.м.': cHus a. »iS О i •. -,, % Dépôt (S^néral ;J.&J.ColmanLid

îakoubian, hôpital Bulgare) 3. M. E-fl2 chambranles neufs «icUntli», longueur 3 m. 35, b. mur i m. 90. i y) Cous;pIe Ageacy ,b t.Sanassar han

anémie profonde était alité 2 îjâ юс i? est | .
, choses non coDfeciibnnées\de la ikbriquô de[ Г SteeF Рлфчрв е-?-* transit

devenu comme un squelette. Par ICale-§ , V, , -, , - ■]w .? ел,-, Lib-ч , ;
^йллй

fluid Spermine il a guéri et gagnait 5 ki- |Zeïtiïl—Bournou -JtuQO kîiOS OC ftl 00 ici' ) OlUiic-^ y-<~'
л " 11 ,a

losdans 24 jours (Dr M. Gc
u ~~ * " "* ' лл1 -

:1 -" K
"

u-—л nnn "1-^ao nn-i,-.r ■

Le Kalefluide-Spermine
mtcéenko fl'ext. des

trouve dans les pharm
"dépôt, rue de Brousse, 23 app . 2
й_. _
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Préserve le Unge

ВДИЕВ il 131Д
Soc'éié Anonyme -- Cap 150 mi; ions

24З filiales en tnlle et à ! étranger
Siège bécial et Direction Centrale

• xi оm о

Toutes les opérations de Banque
Change et Bourse

CONSTANTINOPLE
C.VLATA, Camondo IUn. Tél. PéraS9>391

STAMBOUL, IMntî II-m.- Tél St 1501-02

РЕВА, Gd'Rue de Fera, N0 337.- Té'= P. 311

Kntrepô'.s, de transit. Scutari, SifkeAj!

En ce temps de crise nul n'ignore l'importance ail

P àsm fi

Vous risquez votre:

santé en vousadres-

sant n'importe où..

Pour ARTICLES D 'HY.

QIÊÎSE en caoutchouc=soie
Indéchirable allez directementj
seul dépôt spécial de moyens de

préservation intime.

Succursale de la maison parisienne

вк^э
;aS3S

Issa 1 i
Wez chez le marchand-tailleur de Paris pour hommes et dmnes ||

\ 1
v

I Banque Hollandaise pour la
Méditerranée

if i Capital: Fi. 2û-,W0,ûuù $&№ tulicreâien

il
'

vïr$ê: FI. 5.iû0M0

E, G. РАНЕН.
Prague. Vienne

où vous pourrez avec des payements échelonnés vous faire faire
des costumes sur mesure

Deurt-Yol Âzî, en face du Khédîvial alace? Grand'Rue de Péra w
ФVSI

PÉRA, Place du Tunnel ЩШШЯШШШ H|
Demandez le oatalogueillustré gratuit |QQ|n|^ijglj| [ntSrSlllSS d6S Û8l8gil93 1111 QUSSifOQS 8O0Oûffl!

DAIRYMEN'S
,,Le lait parlait"

TABLEAU indiquant le prix maximum des Denrées Alimentaires

Vaiâbie à partjrjdu 9 au 15 Février 1922,

Désignation
S^>53Ks3E£ESKàS»^

щШг

Distribution exclusive
et çjros

C. MICA FILS

205,Tachdjilar,Balonk-Bazar,
Stamboul

EN VENTE :

Earty's Stores,
Coopérative Anglaise,

Mrs.Démétraeopoulo Eres

Epicerie Elpis
et dans toutes les bonnes épiceries.

Agents exclusifs pour le Le-

vaut :

EDWARDS & SONS

(Near East) Ltd.

I i Farines étrangèresIre qualité
|| » > âme »

[| Farines indigènes Ire qualité
|1 » » 2me »

i l Riz Américain Blourouse. .

|| » Espagne » . . . .

» Siam
» anglais Ire
» » taie

Macaroni Indigène2me quai,
» de semoule

I\ Haricots Tchaii. Ire qualité.
» » 2me »

» de Trébizonde
» Horoz . . .

» de Roumanie

^
i Pommes de terre (Marseille)

|||| » » » (Àda-Взгаг)
S fi * * * petites

§11 » » 3 (Italie)'
g P Sucre en p. criai, (Hollande)
jpsf » » » fiava)
щ\\ » » » ^Américain)
Il fi * s cubes Hollandais

» » » (Tries te)
» > carrés

Huile d'olive extra extra
* » Ire qualité
» v 2me *

PRIX |
Pst.i'Ocq \

19.—
16.—
18.—
Ы —

33 -

О i. —

ri —
17,—

34*.—
37.—
16.—
14.—
10.50
14:—
10 50
î 6 —

16.—
12 —

38 -

36 —

se -

40 —

40 —

38 —

80 -

74 -

69 —

в52эя»аЕвеай38ай1ей235

Savon extra extra (KultcM).
» indigne extra. . . .

Beurre de Trébizonde Ire 'qualité
« » line »

» Américain Ira »

» s 2me »

'
> > 3me »

Fromage b!anс (Roиnrélie ) îre q,
» » de Balgârib Ire q.
*> > touloum

Olives de Tri lia supérieures .

Olives Indigènes Ire qualité. .

» » gaie a

* • ^ Bme »

Pétrole Américain Ire qualité
г Roumanie eh vrac

« BatQum «Deukmé».
cl de table. .....

Viande de mouton kivirdjik .

» » Dàgiitz .

« » Karaman
» » Daglits et Car.2e
> & » » 3e
» » Kivirdjik. 2e

Lait pur. ......
Tahin Helvassi Ire . . .

Tahin Helvassi âme Patikà.
Oignons grands

» Bulgarie ....

ЙjSSIge Social: Amsterdam. jw
sj Succursales : Barcelone-Ccnstan Щ
#J| tinople-Gênes. .

i®
|| ; Fondailon i iîotierdasns&îe

|m Bankuermiigîng (Capital et Ré- '

serves : FI. 110,000,000).
r
HtAlandsche Bmlk Vo'or Zuid-Ame-

X I rika (Capital et Réserves ; Fi

Щ 1 30MOMO)
w

■

\ La Sueq^i-falp,Ûb DènstaiiUnople
Galata. Rue Voïvoda flo 102

TÉL PÉRA 2121(2
Toutes opérations de banque

GAlSRI D'kPÀRHMÉ
'

Ш NATIONALE IE ТУВОЙ
FONDÉE EN 1909

бАраЦЬ,*» bst| LvôO-<2'3D
Siégé 'Oahlral à GON8T.ANTINOPLE
GAL.AlA Union Han, Rue Voivoda

Téléph. Péra 3010-3013 (quatre lignes)
Succursale de STAMBOUL

Siège Ceirirai: G-ENE'S
SUCCURSALES : Milan, Naples, Trieste, Fiante,

Bdâap'esl, Zurich, Marseille ВагеЩпе, Smt/rne, Sgmsoun
DlRECTIch GËRËRALE FOUR L Cbl^T

Erzercfiffl Man, Stamboul, Téléphona: Stamboul 5175.

Représentants esceêusifs des

i ARQN & 08 INC. (Nsw^srlh
'

Ê^ôttàilén de TOUS lès produits américains

Unions Stâârîherl'e l GÊNES.Les plus grandes fabriques
de bogies et sa^nàà
l Pradon et Ы. MARSEILLE. Coloniaux, sacres âz et

tous Içs produits français.
èâhios it»ir4l IMâ Uïio-èiÊï \À fâbï'id 1^

de sardines et de conserves alimentaires.

Fabrsche Galettîne de TURIN, Ces fameux chocolats «Aïe/-

one » biscuits, et cacao etc., etc.

a '- a мм n'importe quel article téléphonez â3t.ilf§Avàit déplacer vos ordres pour n

Vf

il à h
pi i 1 i'"«l

É" Rf h
I К 8

..ne

STAMBOUL, Kenadjian Han.
En face du Bureau Centrât des Poste

Téléph. St. 1205-1206 (deux lignes)
BUREAU DË PERA

Hue Cabrislan,
en face du Péra-Palace Hôtel

Téléphone Péra 117

SUCCURSALE DE SMTRNE
Les Quais, Smyrne

AGENCE DE PANDERMA
Grand'Rue dé la Mueicipalilè'

во dyто ed A ssnr sr сс
-

a«s Piréс

LSsuranre* contre les risques
d'Incendie et centre les risques
ds Trahspdfis riiarlUnses

êi ïÏÏtit щМНЫi

Agents généraux à Constaatinople .

Fittenïie Zicaliotti et Fils
Minerva Han N0 31, 32, 36.

Téléphone Péra 947

Gonditions avantageuses
Prompt règlement des siûIsCfêS

Bis V# <ôâ* 4

Ti'oi 1- bureaux belle vue, ая-

censeur électl'i'.Mf M nou-

kian han, à côté i'O ner-Abid h n — s h-

dresser : Bureau de Pree-e « H rmè- ».

Kioutchook M'lit 1 h n N 12, — téléphoné
Péra : 385.

ftfc-3SS8XWU.:ï«î еИ^Йб

50 Cornhili E . C. 3
-mu*- &ш-m*

m

i piastre

|! g 1.— Les marchands en détail peuvent vendre les denrées alimentaires —

|| i comprises dans le présent tableau avec une majoration de 15 050.

2,— Les marchands en détail peuvent vendre les denrées alimentaires, se!

Il | excepté avec une majoration de 2 piastres pour les distances éloignées et de

Ц f pour les distances moyennes.
Il 3.— Les marchands qui vendraient des denrées alimentaires à des prix

|| i supérieurs Й ceux indiqués dans le présent Tableau—même avec légère différence—

Iainsi que ceux qui ne mettraient pas d'étiquettes indiquant la qualité et le prix

Ides marchandises, se verront punis, conformément aux-dispositions de Fartioie Г-7

Idu Décret-Loi du 27 mai i92Ô[I336.
4,— Les marchands qui ашaient des doléances sur les prix maxima des den-

|rées alimentaires, indiqués dans le présent tableau, peuvent s'adresser directement

Tissus anglais et français. Costumes et |à la section de Ravitaillement de la Préfecture de la Ville,

nouveautés de la saison. | b.— Pour toutes plaintes contre les marchands en ce qui concerna les prix des

Coupe anglaise et américaine gantan Sdenrées alimentaires, l'Honorable Public est prié de s'adresser à MM. les Commis-

le corps. Travail soigné. paires adjoints de Police ainsi qu'aux Agents de leur Section de Municipalité res-

Prix raisonnable et réduit. I pective, par qui leur plainte sera prise en considération, immédiatement.

La Banque Nationale de Turquie, qn
s'occupe de testes les opérations de ban-

5 г que, agit en étroite coopération avec la

11 Brltish Trade Corporation (société privi-
'

\ iégiêe anglaise),
Ses bureaux de GALATA et PERA met- • T &

tent en location à des conditions avaista- \ Z
perfectionnés,

CAFÉS
Si vous avez des affaires en

f sucres et cafés adressez-vous
M. Antoine .MoscopoulosШ

genres des safèi
verses dimensions
chambre forte.

di- i KévendjoglGa Han N0 î.
Téléphone ti§7.

i courtier et expert spécialiste
en sucres et cafés

One longue expérience de

! É trente ans garantit l'exécution

Marchand tailleur
PERA, Place du. Tunnel, N0 6

1\Ш
(SAFES)

Déposez vos objets précideux
chambres-fortes des plus moernes de la 1
nouvelle AGENCE à PERA de la BANQUE j
D'ATHENES pour les mettre à l'abri du ■

VOL et de ï'INCEKDIE. j
Service tous les jours de 9 h. 30 a.m. f

osqu'â 10 h. p.m. excepté les Dimanches
' très se rapportant à la publicité

ddnfc ie ; ^ ponctuelle de vos ordres.
-•& ùû

Tout envoi d'argent et toutes let-

Téléphone
$^!5^бгй?Х2Г*5в&зsesssEsa}

3041.
pesasses?;

5 doivent être adressés à l'adminis-

Gérant Djemil Siotiifi 5 : avocat
1 tration

A IftHô? appartement de trois cham-
й iUUvi bres confortablement meublé,
éleclrité, cuisine. Pancaldi Uarb : ô rue

Porisz N0 15 et 65- La rue en face de la

pharmacie Vartéréssian. 309 2

A vendre grande et Й31Я
son à deux entrée^,

située à Ortskeuy, Tach^uerdiven à 100

pas de la station de Tramway avec 18

chambrés, 3 sa'ofis, cuisine-, buanderie,
bain turc, grand jardin avec demi . H?

sourah d'eau douce, bassin, sapins, ro-

siers et a'bres fruitiers
S'adfeëh-T à Gaiata ;-u.yuk Tunnei Han,

N0 18-19, Teléph. Fera îvo 721

-а'"'?" .4

Un éoilpii InfiailÉfâlS
à quatre chambres, avec salle de 0 ifij
cuisine et chambre pour bureau, entré
Taxim et X hmlri. S' dresser â l'adimnis-

tratîoo du Bosphore, aux initiales E A

316

i&lllip НПШШЙ joaillier 12 ans d'expês
dvUïlS ЬЛШНС rience,ch-rcbe emploie
cil z Joaillerie.Prétention à convenir. Rpô-

ciaiiste pour séparation- de tout g-nre de

ijouterie, incastrateor des diamants etc.

et S'adrerser s l'administration du Вos-

phare, aux initiales A. V. 319

FEUILLETON DU «BOSPHORE» N. ( lo) ^ ce .qU*i| vou'ait Je n'étais riche que signature
de mon talent, et mes réserves étaient
;dans une autre maison.

mille.

; La langue m'avait fourché,

L
Roman Inédit

par

sente... 11 y avait, ii y aurait à me

Gomme me l'avait fait préssentir surveiller singulièrement. En aurai-

I Robert, ma visite était prévue dans • Ie l'à-propos ?... [l'employé n'était

Il me dit adieu, reprit le volant, l'important établissement. On m'in-j Pour celte fois,. j'écartai Ja difli-l dispositions.

disparut. Quelle délivrance ! Quelle trodiiisit ue suite dans lebox d'un cubé en lui adressant une lettre an- ! Vous emportez un million

aubaine, deux jours de liberté !... Et, employé supérieur, qui me salua de tidatée pour expliquer ma fuite. La ; un cbèque ?

cependant, par cette même in expli- belles révérences, me réclama quel- ; P
os ^e restante endosserait le retard, j _ En billets

cable emprise, totalement étrangère ques paraphes et me demanda si pa. j J e n'y mesurai ni ma tristesse, ni ma]
' "

(,, imnnrhnTp !p

persistante ferveur. J'achevais ma let-i Le Pa4uet
.

et 'llt d im P01 U"Q: Je .'e

mais

effaré que de mes

en

„ , .
...

tre quand des sœurs se présentèrent
5

— Certainement. Combien ai-ie à' . , -• -r,

notre sé- . , о
quêtant pour ira orphe inat. I n'e-

! transportai à ma maison de banque,
où il fut accueilli sans difficulté à

tait pas dans mes habitudes de re-î mon compte.

Rolande, caché aux profanes par un

rideau : l'image chérie, que je gar-

dais pour moi seul, pour mon émér-

veiilement, pour mon culte ! J'écartai

le tissu, je me prosternai devant Pau-
tel, j'adorai l'idole. Mais je dissimu-

! lai vivement mon trésor : on venait

de frapper.
C'était un modèle, un homme d'une

beauté romaine, que j'avais engagé

pour des croquis avant mon aventure

et qui venait chaque jour aux nou-

ANDRÉ COUVREUR

(Suile)

au cœur, toute physique — et encore vais besoin d'argent,
d'un physique où l'amour n'entrait j
pour rien-je regrettais mon comple ?

paration, je le voyais s'éloigner coin-)
me s'il eût emporté un peu de mon ;

— Deux millions liquides, qu'il, fuser ; je donnais d'ordinaire pour Allons ! j'aurais de quoi me passer j yelles. ^

être.
- j serait sage de ne pas laisser dormir, me débarrasser, mais, cette fois, il des caprices, et l'avenir é ait moins] — Déshabille-toi... prends

л , . . . À r
"

î Dpnv mî'itnnc i л к i и • , Ise joignit à mon aumône âne nitié i sombre. Du reste,

Quand je rentrai dans ma garçon-" Deux millions !.. A h ! Mais, cela .

J f
uuc pu.^ ,

.

it passé, le mri-
commençait à Нй^т> 11 uscfu a,ors inconnue pour les petits11estait-il pas ? Nauiai

était achevé, la table servie, et

mon art ne me

nière, une fée avait passé, le ménage commençait à devenir intéressant, j |иаци
,!1ци1"ше Pour '«* petitsiystamn pas , и au.ais-je'pas 4m lui

' '

Leur provenance ne faisait pas de ! déshérités. A songer qu'ils n'avaient! la suprême ressource et la souveraine

gentille soubrette attendait, qui Torwda était le pourvoyeur. !Р
Ып|: de femi!le ' mon cœul'souffrait^™ »

dit se nommer Anna et corner sur
1 " S^ait des sommes folles et viva.ti j UM *»*>»« maternelle. AUajs-je, «

D0UP
: en ascète. Il n'avait fait nue solder

donC ' mamte»act . ше mettre à dês i- soin, comme de constater que mon

, , epo extrader 4 nn4 .
: / j rer l'enfant ? j inversion n'avait rien diminue de

lendemain. J y reconnus l'initiative ses exlra^8gances opératoires, dont- ., . ,

î . .

de Rolande et la remerciai secrète- j
'étais le sujet - expérimental. Mais l Je^ iQai ma bourse entre ces mainsj mon

a eu-

,

ment. Je touchai du bout des lèvres deux«*» c'était un chiffre ; et te i bienfalsantes . pois, demnn. d'argent, ; Je retrouvai mon atelier de la rue

„
i je songeai a en reclamer à ma ban-' Lepic avec une émotion sacree. J eus-

cbo}ens,|mio moîo _ iU K;J
1

_

за sœur comme cuisinière

— Ah !... à quelle banque V

— A la vôtre, au Crédit du Nord.

011 dirait que vous ne le savez pas ?

— Si... si... jau succulent repas envoyé de cnez

H attendait ma réponse avec un ] elle, puis me mis à mon secrétaire ;
â ce

prodigienx intérêt. Je le sentis vé- j pour.lui écrire. Que lui dire? Par meat

nal. [quoi commencer celte

me demandais combien d

— Vous signerez ?

— Mais, certainement.

correspon-
îdance destinée a l'endormir, où je je aussitôt. Veriez-moi un million tt sa

; devais être un absent alors que mon

prix, résisteraient à un chanûe-i que ' Mai3 voilà bien «ne autre his-j se pressé contre mon cœur paieries

l do sexe...

' I toire qui inaugurait mes compHca-jjet pinceaux. J'envoyai des baisers à

| lions sociales : on fournirait le peintre! mes toiles, à mes dessins, à mes es-

J annuie сене procuration... hs-fGeorges Sigerier, et on refuserait âi quisses. Tout mon effort, toute ma

la pose

que tu voudras

Ah ! l'ivresse, sans limites de re-

trouver les lignes, de fixer l'harrno-

nie ! Si j'étais mort pour l'amour, je
restais en pleine vie pour mon art,

et jamais dessin ne fut mieux venu,

avec cette particularité, pourtant,

que mon trait, tout en restant aussi

ferme, offrait une délicatesse nou-

velie.

v ore)

sœur inconnue vie ! Et dans un coin, sous la lumière!

a « , , c . . « m j •

- {.и epari. z у! pour le placement) — Allons donc au Crédit du Nrmd dé la baie vitrée, tamisée par delà 1

Qu est-ce que eeia me faisait? Tout cœur, ma main étaient d'une nré- * de l'autre eu valeurs л,й л* «•.
•

r . .
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t
1 ai.ne, tn saieurs ae mere dé ii-jdecidai-je, d autant quej'y doi§ uue ; soie jaune- cie portrait.en' pied de


